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CONTEUR VAUDOIS b\

— Tsakon chon mihyi (chacun son métier, de Cyprien Ruffieux), par
M. Camille Ruffieux (parler de la Gruyère) ;

— La légende de Pra-Diabla, ainsi que deux souvenirs sur le patois, par
M. Léon L'Homme, à Mézières-Fribourg (parler du Centre, district de
la Glane) ;

— Noûthrou vegnoûbliou (notre vignoble), ainsi qu'une historiette, par
M. André Bersier, à Châbles-Fribourg (parler de la Broyé).

Avec ce dernier parler, toutes les variétés dialectales fribourgeoises
auront été entendues ; de même, avec Tobi di j'élyudzo et Jean Risse, nous
aurons terminé le tour d'horizon des principaux auteurs patoisants de ce
canton... excepté Louis Bornet, que nous ne manquerons pas d'aborder à

l'occasion.

L'émission du samedi 24 octobre à 16 h. 10 sera consacrée au défunt
patois genevois ; elle sera la seule pour ce canton.

Dès le mois de novembre, ce sera le tour du patois valaisan, le plus vivace
peut-être de Romandie, et qui nous retiendra un bon « pair » de temps ;

première émission : '/samedi 7 novembre à 16 h. 10.

Chs Montandon.
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Les termes spéciaux de la pêche sont le plus souvent patois ; ainsi
les noms des filets. Voici, notamment pour le lac de Neuchâtel, les
appellations des « petits » filets :

— la bondallaira, pour pêcher la « bondelle » ;

— la godzonaira, pour pêcher le goujon ;

— le berfou ou berfolet, pour la lotte ;

— le tramail ;

— la tsachaira (mot venant de « chasse »).

Et voici les noms des « grands » filets :

— la gropaira (même origine qu'« agripper ») ;

— la zinetta ou monto ;
— le revin.

Ajoutons que le nom du poisson fera vient des patois lémaniques,
et malgré cela les dictionnaires ont bien dû l'accueillir ; il en sera peut-
être un jour de même pour la « bondelle », du patois bondalla.

Chs M.
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